A R R E s T 


DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI, 

Qui  fupprîme  différens  Imprimés  relatifs  à la  fiipprejfion  des 
Jurandes  des  Commmautés  d*Arts  & Métiers, 

Du  22  Février  1776. 

'Extrait  des  Regifres  du  Confeil  d’État. 

T s étant  feit  repréfenter  un  Imprimé , fins  nomt 

«Auteur  ni  d’imprimeur,  ayant  pour  titre,  Réflexions  des  dx 
^orps  de^  la  ville  de  Paris,  fur  la  ftippreflîon  des  Jurandes;  un  autre 
Imprime  ayant  pour  titre.  Mémoire  à confulter  fur  Vexiflence  aOuelh 
des  fix  Corps  & la  confervation  de  leurs  privilèges,  fuivi  d’une 
Conlultation  délibérée  à Paris  le  février  iyj6  , ügné 
Delacroiy,  un  autre  ayant  pour  titre.  Addition  au  Mémoire  à 
confilm  fuM  exiflence  des  flx  Corps , pour  les  marehands  Drapiers, 

Avocat;  un  autre  Imprimé  ayant  pour  titre. 
Réflexions  des  maîtres  Tailleurs  de  Paris,  fur  le  projet  de  fupprimer 
les  Jurandes,  figné  M."  Dareau,  Avocat,  & fuivi  d’une  Conful- 
tation  déiihéïée  à Parisle  17  février  1776,  %née  Saylnier;  lefdits 
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trois  Imprimés,  de  l’Imprimerie  de  P.  G.  Simon:  enfin  un  autre 
Imprimé  ayant  pour  titre  , Obfervations  préfentées  par  les  Maîtres 
compofain  la  Communauté  des  Graveurs  - cifeleurs  de  la  ville  tir  fau- 
bourgs de  Paris,  fur  l’Edit  de  fupprejfwn  des  corps  des  Marchands  ir 
des  Communautés  des  arts  & métiers,  figné  M.^  Leroi  de  Montecii, 
Avocat,  de  l’Imprimerie  de  P.  Delorme! ; Sa  Majefié  a reconnu 
qu’Elle  devoit  à fon  autorité,  au  bon  ordre  &.  au  maintien  des 
Règlemens,  de  profcrire  de  pareils  Ecrits.  Si  pour  le  bien  de 
la  juftice  tSc  la  défenfe  des  Parties , il  eft  permis  aux  Avocats  de 
faire  imprimer  leurs  ouvrages , cette  permilfion  ne  peut  s’étendre 
au-delà  des  affaires  corttentieufes , qui  font  ou  doivent  être  portées 
dans  les  Tribunaux  ; ceux  qui  ont  figné  lefdits  Écrits  imprimés 
ont  évidemment  excédé  les  bornes  de  leur  miniltère,  en  livrant 
à i’impreffion  des  ouvrages  qui  n’ont  & ne  peuvent  avoir  trait  à 
aucune  conteftation  judiciaire.  Celui  des  cinq  Imprimés  ci-deffus 
rapportés,  intitulé  , Réflexions  des  flx  Corps  de  la  ville  de  Paris, 
fur  la  fupprejfwn  des  Jurandes , étant  fans  nom  d’ Auteur  & d’im- 
primeur, fe  trouveroit  par  cela  feul  dans  le  cas  de  la  profcription , 
comme  contraire  aux  Règlemens  de  la  Librairie;  mais  ces  Imprimés 
ont  tous  un  autre  caraéfère  qui  mérite  encore  plus  l’attention  de 
Sa  Majefié  & fon  animadverfion  : Le  pouvoir  légillatif  n’appartient 
qu’à  Elle  feule;  & fi  Elle  permet  à fes  Cours  de  lui  faire  de  très- 
humbles  remontrances  fur  les  Loix  qu’Elle  juge  à propos  de  leur 
adreffer  , il  n’a  jamais  été  permis  à aucun  particulier  de  difcuter 
d’avance  l’objet  ou  les  difpofitions  de  ces  Loix;  d’oppofer  pour 
ainfi  dire  un  fentiment  ifolé  à l’autorité  de  Sa  Majefié  , & de 
chercher  à prévenir  fes  fujets  contre  des  Loix  émanées  de  fà 
fageffe,  de  fa  juflice  & de  fon  amour  pour  fes  peuples;  Sa  Majefié  ne 
peut  trop  fe  hâter  de  profcrire  ces  Écrits.  A quoi  voulant  pourvoir  : 
Ouï  le  rapport  6c  tout  confidéré  ; Le  Roi  étant  en  son  Conseil, 
a fupprimé  les  cinq  Imprimés  ayant  pour  titre  ; Réflexions  des 
fix  Corps  de  la  ville  de  Paris , fur  la  fupprejfion  des  Jurandes  : Mémoire 
à confulter  fur  l’exiftence  aduelle  des  flx  Corps,  èr  la  confervation  de 
leurs  Privilèges  : Addition  au  Mémoire  a corfulter  fur  P exiflence  des  flx 
Corps  pour  les  Marchands  Drapiers:  Réflexions  des  Maîtres  Tailleurs 
de  Paris,  fur  le  projet  dç  fupprimer  les  Jurandes:  Obfervations  pré- 
fentées  par  les  Maîtres  compofam  la  communauté  des  Graveurs^ 


cîfeleurs  de  la  ville  fmihourgs  de  Paris,  fur  P Édit  de  fvpprejfîon 
des  corps  des  Marchands  des  Communautés  des  arts  ir  métiers, 
comme  contraires  aux  règlemens  & au  refpeél  dû  à l’autorité 
de  Sa  Majefté.  Fait  défenfes  à tous  Libraires  , Imprimeurs  & 
Colporteurs,  de  vendre,  débiter  ou  autrement  diftribuer  lefdits 
Imprimés:  Ordonne  que  ceux  qui  en  ont  des  exemplaires , feront 
tenus  de  les  apporter  au  Greffe  du  Conféil,  pour  y être  pareillement 
fupprimés.  Fait  défenfes  aux  fieurs  Delacroix , Dareau , Saulnier 
& Leroy  de  Montecli,  Avocats,  de  récidiver  à l’avenir,  fous 
telles  peines  qu’il  appartiendra:  Fait  pareillement  défenfes  à P.  G, 
Simon  & à P.  de  Lormel  d’en  imprimer  de  femblables  à l’avenir, 
fous  les  peines  au  cas  appartenantes:  Enjoint  au  fieur  Albert, 
Lieutenant  général  de  Police,  de  tenir  la  main  à l’exécution  du 
préfent  arrêt , lequel  fera  imprimé,  publié  & affiché  par-tout  où. 
befoin  fera.  Fait  au  Confeil  d’État  du  Roi,  Sa  Majefté  y étant, 
tenu  à Verfailles  le  vingt-deux  février  mil  fept  cent  foixante-feize. 

Signé  DE  Lamoignon. 


ROY  ale; 
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A PARIS, 

de  l’ imprimerie 
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